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surveillons-en le retour, préparons-le. Au bout d'un certain temps, usons de

cette sage et féconde émulation, qui compare l'enfant à lui-même, son état présent
a son état passé, la satisfaction de sa conscience aux reproches antérieurs. Si,

par malheur, une faiblesse vient briser la chaîne tissue par l'habitude naissante,
ne nous indignons pas outre mesure, n'accablons pas le pauvret. Errare
humanuni est.

Ne l'invectivons pas surtout, ne nous acharnons pas à lui dire sentencieusement

qu'il retombera toujours dans ses errements ; ce serait le décourager et
le river au non-vouloir. Soyons indulgents. Si nous ne pouvons fermer les yeux,
regrettons d'un mot le malheureux écart, mais faisons confiance au bon vouloir
précédemment affirmé par des actes et redoublons de vigilance. Reprenons
patiemment notre travail : bientôt nous éveillerons, nous exciterons l'amour-
propre du petiot ; nous le hausserons à ses yeux en lui manifestant notre confiance
et en lui proposant un haut idéal de vertu sans faiblesse. Graduellement, la
facilité croîtra, l'aptitude se développera, l'idéal sera plus familièrement, plus
naturellement envisagé, la volonté s'affermira, en un mot, l'habitude consciente,
volontaire, méritoire et féconde se créera.

Et ce sera le plein succès. I.'Kducation familiale.

BIBLIOGRAPHIE
Leçons élémentaires de sciences naturelles à l'usage du degré

intermédiaire des écoles primaires du canton de Vaud, par ITenchoz et Jaccard.
nouvelle édition, in-16 cartonné, Payot, éditeur, Lausanne, prix, 3 fr.

Pour être vraiment profitable, l'enseignement des sciences naturelles doit
avant tout développer le sens d'observation des élèves, éveiller leur curiosité par
l'examen attentif des objets et des phénomènes de la nature et provoquer leurs
réflexions. C'est le but que nous avons poursuivi dans ces premières leçons de

choses. Plantes et animaux formant des groupes naturels, vivant en « associations

biologiques », il importe de les étudier dans leur milieu habituel; c'est pourquoi
nous envisageons successivement la prairie, le champ, la forêt, le marais, etc.,
avec les plantes caractéristiques et les principaux animaux qui les peuplent et

qui les animent. Ce plan rationnel, fourni par la nature elle-même, permet de

faire ressortir l'étroite dépendance qui existe entre les êtres organisés et les

caractères du climat et du sol des régions où ils vivent. Pour répondre à diverses

critiques, nous avons, sur l'invitation du Département de l'Instruction publique,
remanié ces Leçons élémentaires de sciences naturelles, tout d'abord en les

allégeant de nombreux détails qui trouveront leur place dans un Livre du maître,
puis, en en simplifiant autant que possible la rédaction. Sous sa forme actuelle,
cet ouvrage est donc renouvelé. Extrait de la Préface.

** *

Négrillon, bulletin mensuel illustré, 16 pages in-16 ; Sodalité de saint Pierre
Claver pour les Missions africaines, rue de la Préfecture, 208, Fribourg (Suisse).

— Prix de l'abonnement annuel : 2 fr. Le numéro 20 cent. Parait le 15 de chaque
mois.

Sommaire du N° de janvier 1920 :

A nos petits abonnés. — Petites fleurs noires. — Lettres de Sœur Marcella
(Haut-Nil). — Vingt-cinq francs remboursables par un chèque de la banque du
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Paradis. — Voahangy, la petite perle. Illustrations : Cliché du Sacré-Cœur, avec
la devise de la Sodalité. — R. P. Baeteman et ses petites ileurs noires. —
Voahangy était devenue sage et obéissante. Spécialement destiné à la jeunesse et

publié en huit langues européennes, ce bulletin contient des récits et rapports
de missionnaires, illustrés par des photographies authentiques sur l'Afrique. — Les
années précédentes, brochées deux par deux, sont en vente dans les Bureaux de

la Sodalité, au prix de 2 fr. ; ces intéressantes plaquettes sont appropriées pour
cadeaux de fête, étrennes aux enfants, distributions de prix, etc. Par suite de

réorganisation des services de rédaction et d'imprimerie, le N° 1 paraît en
retard. — La direction demande des personnes dévouées pour la vente au numéro.

CHRONIQUE SCOLAIRE

Fribourg. — Colonies de vacances. — Nous sommes en possession
de l'intéressant rapport du comité de l'œuvre des colonies de vacances
de la ville de Fribourg.

Nous y lisons que, le 24 juillet dernier, 40 garçons étaient conduits
à Sonnenwyl et 33 filles à Pensier. Un second groupe de 32 garçons
partit plus tard. Mnie la Directrice de Sonnenwyl s'est déclarée très
satisfaite de la marche des deux escouades. La plus franche cordialité
n'a cessé de régner parmi les participants.

Chaque escouade a séjourné 4 semaines aux colonies. Le grand
air, joint au bienfaisant soleil, puis à une abondante et saine

nourriture, eurent la plus heureuse influence sur la santé de nos colonistes.
Une température constamment favorable permit de multiplier les

promenades dans les forêts avoisinantes. L'augmentation moyenne
de poids a été de 1 kg. 860.

L'achat d'un terrain à Sonnenwyl est enfin conclu. Sous peu,

pourront commencer là les travaux de construction.de la colonie des

filles. Chacun a pu admirer, à la vitrine de la maison Ihringer-
Brulhart, les plans du coquet bâtiment qui, sur les flancs du Cou-

simbert, formera avec la colonie des garçons, le plus gracieux effet.

Il est à souhaiter que de généreux donateurs viennent agrandir
le capital encore bien minime dont dispose l'œuvre. Sachons tendre

une main secourable à l'enfance malheureuse, protégeons-la contre
les influences malsaines, car l'enfant est l'avenir de cette patrie que
nous désirons voir toujours plus forte, toujours plus unie.

— La « Jeunesse prévoyante » de Bulle. — L'assemblée générale
de la mutualité scolaire de Bulle s'est tenue le 23 février. Le nombre
actuel des mutualistes est de 244, dont 133 garçons et 111 filles.
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